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Pour la première fois depuis le départ de Daniel Johnson, et l’arrivée de Jean 

Charest à la tête du Parti libéral, le dernier sondage Léger & Léger annonce une 

courte victoire du Parti québécois s’il y avait des élections maintenant. Bien 

entendu, il serait hasardeux de tirer une telle conclusion uniquement sur la base 

d’un seul sondage, car les marges d’erreur inhérentes à la méthode 

d’échantillonnage (plus ou moins 3%), ne permettent pas d’accorder une telle 

précision à un sondage en particulier. 

Ce qui, pourtant, nous incite aujourd’hui à arriver à une telle conclusion, c’est que 

le dernier sondage Léger & Léger s’inscrit dans une série de sondages, faits par 

différentes maisons de sondages, et qui montrent une tendance très nette dans la 

progression des intentions de vote au Parti québécois et un tassement lent, mais 

régulier, des intentions de vote au Parti libéral. Si un sondage particulier peut se 

tromper, tout en restant dans les marges d’erreur, une série de sondages ont une 

probabilité de se tromper beaucoup plus faible, et qui tend vers zéro lorsque leurs 

nombre augmente. 

Depuis le départ de Daniel Johnson, il y a eu 22 sondages rendus publics, et leur 

analyse révèle maintenant une tendance continue depuis quelques mois: l’écart 

entre le Parti libéral et le Parti québécois s’est rétréci. Et dans le dernier sondage, 

cet écart est passé sous la barre des 4%: c’est là le chiffre magique, car dès que 

l’avance du Parti libéral sur le Parti québécois est inférieure à 4%, la victoire 

devient possible pour le Parti québécois. Cela est dû à la concentration du vote 

libéral dans les circonscriptions à forte composition non-francophone (Ouest de 

Montréal, Outaouais, Cantons de l’Est). Comme le Parti québécois mène auprès 

de l’électorat francophone, cela a pour conséquence que même avec un vote 

global inférieur au Parti libéral, il peut toutefois remporter une majorité de 



circonscriptions. 

Le tableau 1 fournit les résultats bruts des sondages rendus publics depuis le 1er 

mars dernier: cependant ces chiffres peuvent être trompeurs à cause des grandes 

variations, d’un sondage à l’autre, des électeurs discrets (ceux qui se disent 

indécis, qui ne savent pas, qui refusent de répondre, etc.). Une répartition réaliste 

de ces répondants discrets en attribue les deux tiers au Parti libéral, et le tiers 

seulement au Parti québécois. On obtient alors les données du tableau 2, et c’est à 

partir de ceux-ci qu’il faut apprécier l’évolution de l’opinion publique. 

Au début du printemps, et jusqu’au mois de mai, c’est à dire entre l’annonce du 

départ de Daniel Johnson et la nomination de Jean Charest à la tête du Parti 

libéral, les intentions de vote pour le Parti libéral ont grimpé à plus de 55%, le Parti 

québécois s’écrasant sous les 40%. C’était «l’effet Charest». Au début avril, deux 

sondages ont même crédité le Parti libéral de près de 59% des intentions de vote, 

résultat que le Parti libéral n’a pas atteint dans un élection depuis 1927! Avec un 

tel résultat, on aurait évidemment assisté à un complet écrasement du Parti 

québécois, crédité de seulement 35-36% des voix. 

À partir de la fin mai, les appuis au Parti libéral se stabilisent un peu au-dessus de 

50%, tandis que les appuis au Parti québécois, qui stagnaient aux alentours de 

40%, commencent une très lente remontée, alors que l’Action démocratique, quant 

à elle, récolte moins de 5% des intentions de vote. 

Enfin, à partir du début du mois d’août, le Parti libéral connaît une baisse des 

intentions de vote, lente mais continue, et depuis le mois de septembre les 

intentions de vote pour le Parti libéral se situent clairement en dessous des 50%. 

L’Action démocratique, pour sa part, connaît une faible remontée, qui la situe 

maintenant très légèrement au dessus des 5%. Le Parti québécois, quant à lui, a 

continué sa très lente progression, entamée à la fin du printemps, et se situe 

maintenant près de son résultat de 1994, soit 45%. 

Le résultat de tous ces mouvements est que, même si le Parti libéral devance 

toujours le Parti québécois, l’écart entre les deux partis s’est rétréci, passant de 

plus de 10% au printemps, à moins de 4% dans le dernier sondage publié. La 

projection de ces sondages sur la carte électorale (tableau 3), qui annonçait au 

printemps une victoire très nette du Parti libéral (avec plus de 80 députés, contre 

une quarantaine de péquistes), montre que depuis le mois d’août, la victoire 



libérale serait de plus en plus mince, le dernier sondage annonçant, pour la 

première fois, une courte victoire du Parti québécois. 

Sans accorder une confiance excessive à tel ou tel sondage — généralement le 

dernier disponible —, notre conclusion se fonde sur l’analyse des tendances des 

sondages depuis plusieurs semaines: le Parti québécois progresse, lentement, et 

le Parti libéral recule, lentement aussi. L’écart rétrécit entre les deux partis, et de 

façon continue. Si cette tendance se maintient, la victoire devrait être acquise au 

Parti québécois dans une élection automnale, par une marge qu’une campagne 

électorale, bonne ou mauvaise, précisera. 

Il ne s’agit pas ici de faire une prédiction, mais simplement d’analyser l’état de 

l’opinion publique, et les conditions pour la victoire de l’un ou l’autre des partis. 

L’état de l’opinion publique, qui anticipait une défaite plus ou moins sévère pour le 

Parti québécois depuis six mois, montre aujourd’hui qu’une victoire est possible 

pour le gouvernement Bouchard. Bien entendu, une campagne électorale pourrait 

rendre fausse cette conclusion. Mais cela fait partie des impondérables de la vie... 

politique! 



Tableau 1 

Résultats des sondages: résultats bruts (%) 

 

SONDAGE 
 

PLQ PQ ADQ Autres Discrets 

ANGUS REID (1 mars) 46,0 39,0 9,0 0,0 6,0 

SOM (5 mars) 44,6 33,7 8,1 1,8 11,8 

CROP (18 mars) 42,0 33,0 4,0 2,0 19,0 

LÉGER & LÉGER (24 mars) 43,9 33,3 5,4 1,0 16,4 

SOM (1 avril) 49,7 30,7 4,8 1,3 13,5 

CROP (1 avril) 48,0 31,0 3,0 2,0 16,0 

LÉGER & LÉGER (21 avril) 43,4 39,6 5,4 1,9 9,7 

CROP (27 avril) 40,0 33,0 4,0 4,0 19,0 

SONDAGEM (19 mai) 37,3 34,5 2,5 0,7 25,0 

CROP (20 mai) 43,0 36,0 4,0 4,0 13,0 

LÉGER & LÉGER (27 mai) 43,5 40,0 4,1 1,1 11,3 

ANGUS REID (7 juin) 47,0 36,8 7,4 0,8 8,0 

CROP (22 juin) 41,2 36,1 4,2 2,5 16,0 

LÉGER & LÉGER (juin) 42,8 37,3 5,1 1,2 13,6 

LÉGER & LÉGER (11 août) 41,2 40,1 3,1 1,3 14,3 

SOM (12 août) 37,3 35,3 4,5 4,9 18,0 

CROP (27 août) 40,0 38,0 4,0 2,0 16,0 

LÉGER & LÉGER (29 août) 42,9 40,2 4,4 1,8 10,7 

SOM (2 septembre) 40,6 35,6 5,0 3,8 15,0 

ANGUS REID (3 septembre) 44,3 38,9 8,0 1,4 7,4 

CROP (23 septembre) 36,0 37,0 6,0 1,0 20,0 

LÉGER & LÉGER (8 octobre) 
 

42,7 42,5 5,1 1,1 8,6 

 



Tableau 2 

Résultats des sondages: résultats pondérés (%) 

 

SONDAGE 
 

PLQ PQ ADQ Autres Écart PLQ-PQ 

ANGUS REID (1 mars) 50,0 41,0 9,0 0,0 
9,0 

SOM (5 mars) 52,5 37,6 8,1 1,8 
14,8 

CROP (18 mars) 54,7 39,3 4,0 2,0 
15,3 

LÉGER & LÉGER (24 mars) 54,8 38,8 5,4 1,0 
16,1 

SOM (1 avril) 58,7 35,2 4,8 1,3 
23,5 

CROP (1 avril) 58,7 36,3 3,0 2,0 
22,3 

LÉGER & LÉGER (21 avril) 49,9 42,8 5,4 1,9 
7,0 

CROP (27 avril) 52,7 39,3 4,0 4,0 
13,3 

SONDAGEM (19 mai) 54,0 42,8 2,5 0,7 
11,1 

CROP (20 mai) 51,7 40,3 4,0 4,0 
11,3 

LÉGER & LÉGER (27 mai) 51,0 43,8 4,1 1,1 
7,3 

ANGUS REID (7 juin) 52,3 39,5 7,4 0,8 
12,9 

CROP (22 juin) 51,9 41,4 4,2 2,5 
10,4 

LÉGER & LÉGER (juin) 51,9 41,8 5,1 1,2 
10,0 

LÉGER & LÉGER (11 août) 50,7 44,9 3,1 1,3 
5,9 

SOM (12 août) 49,3 41,3 4,5 4,9 
8,0 

CROP (27 août) 50,7 43,3 4,0 2,0 
7,3 

LÉGER & LÉGER (29 août) 50,0 43,8 4,4 1,8 
6,3 

SOM (2 septembre) 50,6 40,6 5,0 3,8 
10,0 

ANGUS REID (3 septembre) 49,2 41,4 8,0 1,4 
7,9 

CROP (23 septembre) 49,3 43,7 6,0 1,0 
5,7 

LÉGER & LÉGER (8 octobre) 
 

48,4 45,4 5,1 1,1 
3,1 

 



Tableau 3 

Projections des sondages en nombre de députés élus 

 

SONDAGE 
 

PLQ PQ ADQ 

ANGUS REID (1 mars) 69 55 1 

SOM (5 mars) 84 40 1 

CROP (18 mars) 88 37 - 

LÉGER & LÉGER (24 mars) 90 34 1 

SOM (1 avril) 110 14 1 

CROP (1 avril) 110 15 - 

LÉGER & LÉGER (21 avril) 65 59 1 

CROP (27 avril) 83 42 - 

SONDAGEM (19 mai) 80 45 - 

CROP (20 mai) 80 45 - 

LÉGER & LÉGER (27 mai) 69 56 - 

ANGUS REID (7 juin) 79 45 1 

CROP (22 juin) 78 47 - 

LÉGER & LÉGER (juin) 74 50 1 

LÉGER & LÉGER (11 août) 66 59 - 

SOM (12 août) 69 55 1 

CROP (27 août) 70 55 - 

LÉGER & LÉGER (29 août) 65 59 1 

SOM (2 septembre) 73 51 1 

ANGUS REID (3 septembre) 67 57 1 

CROP (23 septembre) 63 61 1 

LÉGER & LÉGER (8 octobre) 
 

55 69 1 

 


